
Conseil national 
 
20.3656 
Interpellation Grin 
Conséquences de la crise du coronavirus pour les travailleurs âgés 

 

Texte de l’interpellation du 17 juin 2020 

1. Pour quelles raisons 4152 salariés âgés supplémentaires se sont-ils inscrits au 
chômage entre janvier 2020 et mai 2020 ?  

2. Dans quels secteurs ces salariés travaillaient-ils (répartition par qualifications, par 
types de profession et par niveau de salaire [salaires mensuels inférieurs à 4000 
francs, compris entre 4000 et 6000 francs, compris entre 6000 et 8000 francs, et su-
périeurs à 8000 francs] et par degrés d'occupation [moins de 50 %, de 50 à 75 %, 
plus de 75 %]) ?  

3. Dans quels cantons ces 4152 salariés supplémentaires inscrits au chômage entre 
janvier et mai 2020 étaient-ils domiciliés ? 

Développement 

Selon les chiffres du SECO, le nombre de chômeurs âgés de 55 à 64 ans a pro-
gressé de 4152 entre janvier et mai 2020 pour s'établir à 24 989. Pendant la même 
période de 2019, il avait baissé de 2437 pour atteindre 18 056. Il paraît donc pro-
bable que la situation des salariés âgés se soit encore détériorée en raison de la 
crise du coronavirus. Il faut examiner en détail les causes de cette évolution. 

Réponse du Conseil fédéral 

Question 1 : 
La crise du coronavirus a entraîné davantage de licenciements par rapport au même 
mois de l’année précédente. Les travailleurs âgés ont cependant été moins touchés 
par les licenciements que les travailleurs d’autres groupes d’âge.  

Fin janvier 2020, 20 837 personnes âgées de 55 à 64 ans étaient inscrites comme 
chômeurs dans les ORP. Quatre mois plus tard, on a dénombré 24 989 chômeurs 
dans ce groupe d’âge, soit une différence de 4152 personnes (+19,9 %). Le nombre 
des chômeurs dans le groupe des 15 à 54 ans a augmenté de 30,8 % durant la 
même période, donc nettement plus.  
 

Question 2 : 
Les statistiques montrent que 29 % de ces 4152 chômeurs exerçaient une profes-
sion dans les services ou la vente avant leur inscription à l’ORP. 16 % se trouvaient 
dans le groupe des professions intermédiaires et 14 % dans les professions élémen-
taires. Pour les autres catégories de profession (directeurs, cadres et gérants, etc.), 
les proportions sont de 11 % ou moins.  
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Environ la moitié de ces 4152 chômeurs (48 %) ont un diplôme de degré secon-
daire II. 22 % n’ont pas un tel diplôme et 26 % ont un diplôme de degré tertiaire. 
Pour les autres, l’indication du diplôme le plus élevé manque. Le taux d’occupation 
de la dernière profession exercée n’est pas connu, mais le taux d’occupation recher-
ché donne une indication sur le taux d’occupation de cette dernière profession exer-
cée. 24 % cherchent un emploi à temps partiel (taux d’occupation < 90 %) et 76 % 
un emploi à plein temps. 35 % des chômeurs entre 55 et 64 ans qui peuvent faire 
valoir leur droit à des indemnités journalières ont un gain assuré de 4000 francs ou 
moins. Le gain assuré de 36 % des chômeurs se situe entre 4001 et 6000 francs et 
celui de 11 % des chômeurs entre 6001 et 8000 francs. 18 % des chômeurs ont un 
gain assuré de plus de 8000 francs. Le gain assuré maximal s’élève à 12 350 francs.  

Question 3 : 
Le tableau ci-dessous montre le nombre des chômeurs de 55 à 64 ans par canton 
de domicile en janvier 2020 et en mai 2020. Les valeurs absolues de la troisième co-
lonne indiquent l’écart en nombre de personnes (nombre en mai 2020 moins nombre 
en janvier 2020). Les pourcentages de la dernière colonne montrent l’évolution rela-
tive dans les cantons.  

 

 


